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Nota bene :  
Dans ce document, le masculin est souvent utilisé pour 

alléger le texte, et comprend le féminin, au besoin.



AVANT-PROPOS

J’ai été motivée à rédiger ce livre lorsqu’une jeune 
femme m’a demandé de lui expliquer le baptême d’eau. 
Alors que je lui présentais le sujet, elle m’a dit : « Oh ! 
Si seulement ce que vous êtes en train de me dire 
était dans un petit livre, je pourrais l’amener avec 
moi dans ma Bible ! Cela m’aiderait à aider les gens 
qui ne comprennent pas le baptême. » 

Je sais que Dieu a entendu cette jeune femme, car 
dès ce moment-là, Dieu a commencé à bouger dans 
mon cœur et dans mon esprit par rapport à ce sujet. 
Il a continué à mettre des versets d’Écriture dans mes 
pensées, que je ne peux pas oublier. Je lui ai enfin dit 
« Oui ! » et j’ai plongé dans la rédaction de ce livre.

C’était le début des fêtes de fin d’année, et je venais 
de rédiger deux autres livres, de grands projets à 
terminer et publier. C’est pourquoi j’hésitais à rédiger 
ce guide, car j’étais épuisée à cause de mon travail 
intense pendant les sept mois précédents.

Ma prière pour vous est ce que Paul a écrit aux 
Éphésiens :

« C’est pourquoi moi aussi, ayant entendu parler 
de votre foi au Seigneur Jésus et de votre charité pour 
tous les saints, je ne cesse de rendre grâces pour vous, 
faisant mention de vous dans mes prières, afin que le 
Dieu de notre Seigneur Jésus Christ, le Père de gloire, 
vous donne un esprit de sagesse et de révélation, dans 
sa connaissance, et qu’il illumine les yeux de votre cœur, 
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pour que vous sachiez quelle est l’espérance qui s’attache 
à son appel, quelle est la richesse de la gloire de son 
héritage qu’il réserve aux saints, et quelle est envers 
nous qui croyons l’infinie grandeur de sa puissance, se 
manifestant avec efficacité par la vertu de sa force. » 
(Éphésiens 1 : 15-19)

Je prie que votre esprit soit illuminé et rempli de 
sagesse, de révélation, ainsi que de la connaissance 
de Jésus et de son Évangile, pour que vous puissiez 
être une lumière pour tout ceux que vous rencontrez. 
Ainsi, vous accomplirez son commandement d’aller 
dans le champ de moisson et de prêcher l’Évangile 
de Jésus-Christ, pour que le monde entier connaisse 
la puissance de sa résurrection !
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« George Whitehill, lorsqu’on lui a demandé 
pourquoi il prêchait si souvent sur le texte ‹Vous 
devez être né de nouveau›, a répondu que c’était 

parce que vous devez être né de nouveau. »1

– WALTER KNIGHT

1
QUE DEVONS-NOUS FAIRE 

POUR ÊTRE SAUVÉS ?

La croix représente le prix qui a été payé pour 
les péchés du monde. Jésus a donné sa vie comme 
sacrifice suprême, afin que chaque personne dans 
le monde puisse avoir le pardon des péchés et la vie 
éternelle. Il n’y a qu’un seul moyen d’être sauvé et 
d’entrer dans le royaume de Dieu !

Jésus a enseigné le chemin vers le Royaume et il 
a également enseigné que le baptême est nécessaire 
pour le salut. Un chef des Juifs, un pharisien nommé 
Nicodème, est allé voir Jésus pendant la nuit et lui a 
dit : « Rabbi, nous savons que tu es un docteur venu 
de Dieu : car personne ne peut faire ces miracles que 
tu fais, si Dieu n’est avec lui. » (Jean 3 : 2)

1 N.d.T. Toute citation provenant d’une source anglaise a été traduite par 
le traducteur de ce livre.
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Ce qui suit est la réponse que Jésus lui a donnée. 
Remarquez que Jésus a dit deux fois : « En vérité, en 
vérité ». Cela signifie une vérité ou une certitude. C’est 
la vérité !

Jean 3 : 3 - 5
(3) Jésus lui répondit : En vérité, en vérité, je te le 
dis, si un homme ne naît de nouveau, il ne peut 
voir le royaume de Dieu.
(4) Nicodème lui dit : Comment un homme peut-il 
naître quand il est vieux ? Peut-il rentrer dans le 
sein de sa mère et naître ?
(5) Jésus répondit : En vérité, en vérité, je te le dis, 
si un homme ne naît d’eau et d’Esprit, il ne peut 
entrer dans le royaume de Dieu.

Ce n’est pas suffisant de croire ; vous devez agir !

Certaines personnes disent : « Crois au Seigneur 
Jésus-Christ, et tu seras sauvé ». Oui, le premier pas est 
de croire, mais la croyance en soi n’est pas suffisante. 
Vous devez agir selon votre croyance et obéir à ce que 
Jésus a dit clairement à Nicodème : « Tu dois renaître 
d’eau et d’Esprit ! » (Paraphrasé)

Puis, il y a certains qui essaient de trouver un 
moyen de contourner cette directive, en demandant : 
« Et quant au voleur sur la croix ? »

Tout d’abord, Jésus était Dieu manifesté dans 
la chair et avait tout pouvoir dans le ciel et la terre 
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pour faire ce qu’il voulait faire. Il souffrait une dou-
leur atroce dans son corps et aussi dans son esprit 
à cause des coups et des trahisons. Puis, alors qu’il 
était suspendu entre deux voleurs, l’un le maudissait 
tandis que l’autre réprimandait ce dernier, en lui 
disant : « …  Ne crains-tu pas Dieu, toi qui subis la 
même condamnation ? Pour nous, c’est justice, car nous 
recevons ce qu’ont mérité nos crimes ; mais celui-ci n’a 
rien fait de mal. » (Luc 23 : 40 – 41)

« Et il dit à Jésus : Souviens-toi de moi, quand tu 
viendras dans ton règne. » (Luc 23 : 42)

C’était comme si le temps s’était arrêté ! Jésus était 
impressionné, tout comme au moment où il a dit : 
« … même en Israël je n’ai pas trouvé une aussi grande 
foi. » (Mathieu 8 : 10) Jésus a entendu un appel pour 
le pardon et une reconnaissance de sa déité, là où il 
était impliqué dans un crime qu’il n’a pas commis, 
calomnié et détesté par des soldats brutaux et au 
milieu du péché, de la malédiction, de la débauche et 
de la souillure. Jésus, qui avait le pouvoir de pardonner 
les péchés, a reconnu dans sa miséricorde que le voleur 
croyait en lui et en son royaume à venir ; il lui a donc 
dit : « … Je te le dis en vérité, aujourd’hui tu seras avec 
moi dans le paradis. » (Luc 23 : 43)

Oui, c’était avant la mort, l’ensevelissement et 
la résurrection de Jésus-Christ, mais il avait déjà 
pardonné les péchés pendant son ministère de trois 
ans. « … Mon enfant, tes péchés sont pardonnés. » 
(Marc 2 : 5)
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Jésus est venu prêcher l’Évangile comme décrit 
dans Luc 4 : 18 - 19 « L’Esprit du Seigneur est sur moi, 
Parce qu’il m’a oint pour annoncer une bonne nouvelle 
aux pauvres ; il m’a envoyé pour guérir ceux qui ont le 
cœur brisé, Pour proclamer aux captifs la délivrance, Et 
aux aveugles le recouvrement de la vue, Pour renvoyer 
libres les opprimés ».

Jésus a enseigné et il a prêché ! Il n’a baptisé per-
sonne dans l’eau, selon Jean 4 : 1-2  : « Le Seigneur 
sut que les pharisiens avaient appris qu’il faisait et 
baptisait plus de disciples que Jean. Toutefois Jésus ne 
baptisait pas lui-même, mais c’étaient ses disciples. »

Jean et les disciples baptisaient pour la repentance, 
mais le baptême du Saint-Esprit n’avait pas encore 
été donné. « Jean parut, baptisant dans le désert, et 
prêchant le baptême de repentance, pour la rémission 
des péchés. Tout le pays de Judée et tous les habitants 
de Jérusalem se rendaient auprès de lui ; et, confessant 
leurs péchés, ils se faisaient baptiser par lui dans le 
fleuve du Jourdain… Il prêchait, disant : il vient après 
moi celui qui est plus puissant que moi, et je ne suis 
pas digne de délier, en me baissant, la courroie de ses 
souliers. Moi, je vous ai baptisés d’eau ; lui, il vous 
baptisera du Saint-Esprit. » (Marc 1 : 4-5, 7-8)

Il y avait le baptême de repentance, mais le plein 
salut ne pouvait pas être réalisé jusqu’à ce que Jésus 
soit mort pour les péchés du monde, ait été enseveli 
dans une tombe, puis ressuscité.
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Quand Jésus quittait cette terre et montait dans 
les cieux, ses dernières paroles étaient :

« … restez dans la ville jusqu’à ce que vous soyez 
revêtus de la puissance d’en haut. » (Luc 24 : 49)

Actes 1 : 8 – 9
Mais vous recevrez une puissance, le Saint-Esprit 
survenant sur vous, et vous serez mes témoins à 
Jérusalem, dans toute la Judée, dans la Samarie, 
et jusqu’aux extrémités de la terre.Après avoir dit 
cela, il fut élevé pendant qu’ils le regardaient, et 
une nuée le déroba à leurs yeux.

Alors que les 120 disciples restaient dix jours 
(parmi eux étaient les disciples et Marie, la mère de 
Jésus), ils priaient et attendaient que le Saint-Esprit 
soit répandu sur eux. C’était le début d’une nouvelle 
ère de grâce. Un prêtre n’avait plus à expier les péchés 
du peuple. Jésus est devenu le souverain sacrificateur, 
et grâce à son sacrifice, les péchés peuvent maintenant 
être pardonnés individuellement. Une personne peut 
dorénavant être lavée de ses péchés quand elle est 
ensevelie avec lui par le baptême au nom du Seigneur 
Jésus.

Cela est arrivé !
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Actes 2 : 1-7, 11
(1) Le jour de la Pentecôte, ils étaient tous ensemble 
dans le même lieu.
(2) Tout à coup il vint du ciel un bruit comme celui 
d’un vent impétueux, et il remplit toute la maison 
où ils étaient assis.
(3) Des langues, semblables à des langues de feu, 
leur apparurent, séparées les unes des autres, et se 
posèrent sur chacun d’eux.
(4) Et ils furent tous remplis du Saint-Esprit, et 
se mirent à parler en d’autres langues, selon que 
l’Esprit leur donnait de s’exprimer.
(5) Or, il y avait en séjour à Jérusalem des Juifs, 
hommes pieux, de toutes les nations qui sont sous 
le ciel.
(6) Au bruit qui eut lieu, la multitude accourut, et 
elle fut confondue parce que chacun les entendait 
parler dans sa propre langue.
(7) Ils étaient tous dans l’étonnement et la surprise, 
et ils se disaient les uns aux autres : Voici, ces gens 
qui parlent ne sont-ils pas tous Galiléens ?
(11)… comment les entendons-nous parler dans nos 
langues des merveilles de Dieu ?

Ils ont été accusés d’être ivres. C’était une chose 
nouvelle qui ne s’était jamais produite auparavant. 
Cela a attisé la curiosité des gens, et tout le monde 
en parlait quand Pierre s’est levé et a commencé à 
prêcher. Il a dit : « Ces gens ne sont pas ivres, comme 
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vous le supposez, car c’est la troisième heure du jour. 
Mais c’est ici ce qui a été dit par le prophète Joël » (Actes 
2 : 15-16).

Pierre a prêché un long message, et ils ont été 
convaincus. « Après avoir entendu ce discours, ils 
eurent le cœur vivement touché, et ils dirent à Pierre 
et aux autres apôtres : Hommes frères, que ferons-
nous ? » (Actes 2 : 37)

Jésus avait enseigné et instruit ses douze disciples 
pendant trois ans. Ils savaient en quoi consistait 
l’Évangile et ce qu’ils devaient accomplir. À Pierre, il 
avait donné les clés du royaume, et maintenant Pierre 
s’est levé le jour de la Pentecôte pendant le déversement 
du Saint-Esprit et a répondu aux questions des gens 
au sujet de cet événement étrange.

Ce n’était pas compliqué. C’était une formule 
simple qui changerait leurs vies et leur donnerait 
une nouvelle puissance pour être vainqueurs et pour 
témoigner.

« Pierre leur dit : Repentez-vous, et que chacun de 
vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour le pardon 
de vos péchés ; et vous recevrez le don du Saint-Esprit. 
Car la promesse est pour vous, pour vos enfants, et pour 
tous ceux qui sont au loin, en aussi grand nombre que 
le Seigneur notre Dieu les appellera. » (Actes 2 : 38-39)

Et voilà — ce que Jésus a dit à Nicodème : « Vous 
devez naître d’eau [le baptême] et d’Esprit [le Saint-Es-
prit] ! » (Paraphrasé)

Nous savons ce qu’était l’Évangile de Jésus, parce 
qu’il le leur avait enseigné. Pierre n’a fait que répéter 
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ce que le Maître enseignant lui avait appris : Dieu 
manifesté dans la chair, envoyé pour sauver le peuple 
de ses péchés.

Dans le livre des Actes, écrit par Luc le médecin, il 
est bien documenté et enregistré que tous les baptêmes 
qu’ils ont administrés étaient par immersion et au 
nom du Seigneur Jésus ! (« Les premiers chrétiens ont 
pratiqué l’immersion [submerger une personne dans 
l’eau »] comme la méthode du baptême.)1

Après la résurrection de Jésus et quand il est apparu 
surnaturellement au milieu d’eux, Thomas a touché 
les cicatrices dans ses mains et a dit : « [Jésus], mon 
Seigneur et mon Dieu ».
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« Vous sondez les Écritures, parce que vous pensez 
avoir en elles la vie éternelle : ce sont elles qui 

rendent témoignage de moi. » [JÉSUS]
– JEAN 5 : 39

2
LE THÈME CENTRAL DU 

LIVRE DES ACTES

Le nom de Jésus est le thème central du livre des 
Actes !

DANS LES BAPTÊMES :
Actes 2 : 38

« Pierre leur dit : Repentez-vous, et que chacun de 
vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour le 
pardon de vos péchés ; et vous recevrez le don du 
Saint-Esprit. »

Trois mille personnes ont été baptisées au nom de 
Jésus le jour de la Pentecôte.

Actes 2 : 41
« Ceux qui acceptèrent sa parole furent baptisés ; et, 
en ce jour-là, le nombre des disciples s’augmenta 
d’environ trois mille âmes. » 



16

Quand Philippe a prêché Jésus en Samarie et a fait 
des miracles, des signes et des prodiges, quelque chose 
de merveilleux est arrivé. « Mais, quand ils eurent cru 
à Philippe, qui leur annonçait la bonne nouvelle du 
royaume de Dieu et du nom de Jésus-Christ, hommes 
et femmes se firent baptiser. » (Actes 8 : 12 )

Ils expérimentaient un réveil ! Puis, les nouvelles 
sont venues aux apôtres à Jérusalem selon lesquelles 
la Samarie avait reçu la parole de Dieu. Ils y ont donc 
envoyé Pierre et Jean. 

MOT CLÉ DANS CE VERSET : « Car IL n’était 
encore descendu sur aucun d’eux… » [singulier]. Jésus, 
qui était Dieu manifesté dans la chair, a promis 
de renvoyer un consolateur, qui est le Saint-Esprit. 
(Jean 14 : 26)

Philippe n’a pas changé sa formule de baptême [au 
nom de Jésus] aux titres au nom du Père, du Fils et 
du Saint-Esprit] quand il a été envoyé pour baptiser 
un eunuque.

Actes 8 : 35
Au milieu de ce réveil, l’Esprit a dit à Philippe 

d’aller à Gaza. En arrivant là, il a trouvé un homme 
d’Éthiopie, un eunuque de grande autorité sous Can-
dace, reine d’Éthiopie. Cet homme avait la charge de 
tous ses trésors et était venu à Jérusalem pour adorer. 
Il revenait et était assis dans son char en lisant Ésaïe, 
quand l’Esprit a dit à Philippe de s’approcher et de 
se joindre à lui. « Alors Philippe, ouvrant la bouche 
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et commençant par ce passage, lui annonça la bonne 
nouvelle de Jésus. »

Alors qu’ils voyageaient, l’eunuque a vu de l’eau et 
a demandé : « … Voici de l’eau ; qu’est-ce qui empêche 
que je sois baptisé ? » (Actes 8 : 36)

Actes 8 : 37-38 
(37) Philippe dit : Si tu crois de tout ton cœur, cela 
est possible. L’eunuque répondit : Je crois que Jésus-
Christ est le Fils de Dieu.
(38) Il fit arrêter le char ; Philippe et l’eunuque des-
cendirent tous deux dans l’eau, et Philippe baptisa 
l’eunuque. »

Nous savons que Philippe l’a baptisé au nom du 
Seigneur Jésus, parce que c’est ainsi qu’il avait baptisé 
en Samarie.

Saül se rendait à Damas, menaçant les chrétiens 
et jurant de les persécuter et de les arrêter, quand 
soudainement il est tombé par terre et une lumière 
brillante a resplendi sur son visage et l’a aveuglé. Il a 
entendu une voix venant des cieux, disant : 

« … Saul, Saul, pourquoi me persécutes-tu ? Il 
répondit : Qui es-tu, Seigneur ? Et le Seigneur dit : 
Je suis Jésus que tu persécutes. Il te serait dur de 
regimber contre les aiguillons. Tremblant et saisi 
d’effroi, il dit : Seigneur, que veux-tu que je fasse ? 
Et le Seigneur lui dit : Lève-toi, entre dans la ville, 
et on te dira ce que tu dois faire. »  (Actes 9 : 4-6)
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Les hommes avec lui, qui n’avaient vu personne et 
n’avaient entendu aucune voix, étaient stupéfaits que 
leur chef fût tombé à terre et fût maintenant aveugle. 
Pourtant, ils ont conduit Saul là où il leur avait dit 
d’aller. Entre-temps, le Seigneur a donné une vision 
à Ananias et lui a dit d’aller dans une rue appelée 
« la droite » pour trouver Saul de Tarse, « car il prie » 
(Actes 9 : 12). Comme Ananias a dit au Seigneur 
des choses méchantes et mauvaises que Saul avait 
faites aux chrétiens, le Seigneur lui a dit : « Va, car cet 
homme est un instrument que j’ai choisi, pour porter 
mon nom devant les nations, devant les rois, et devant 
les fils d’Israël » (Actes 9 : 15).

Actes 9 : 17-18 
(17) Ananias sortit ; et, lorsqu’il fut arrivé dans la 
maison, il imposa les mains à Saul, en disant : Saul, 
mon frère, le Seigneur Jésus, qui t’est apparu sur le 
chemin par lequel tu venais, m’a envoyé pour que tu 
recouvres la vue et que tu sois rempli du Saint-Esprit. 
(18) Au même instant, il tomba de ses yeux comme 
des écailles, et il recouvra la vue. Il se leva, et fut 
baptisé.

Certains des croyants avaient peur de Saul et ont 
exprimé leur crainte qu’il ne soit pas un disciple.
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Actes 9 : 27-29
(27) Alors Barnabas, l’ayant pris avec lui, le condui-
sit vers les apôtres, et leur raconta comment sur le 
chemin Saul avait vu le Seigneur, qui lui avait parlé, 
et comment à Damas il avait prêché franchement 
au nom de Jésus. 
(28) Il allait et venait avec eux dans Jérusalem, et 
s’exprimait en toute assurance au nom du Seigneur. 
(29) Il parlait aussi et disputait avec les Hellénistes ; 
mais ceux-ci cherchaient à lui ôter la vie.

Pierre est allé chez Corneille :

Actes 10 : 44, 48 
(44) Comme Pierre prononçait encore ces mots, le 
Saint-Esprit descendit sur tous ceux qui écoutaient 
la parole… 
(48) Et il ordonna qu’ils fussent baptisés au nom 
du Seigneur… 

Et Paul est allé vers les disciples d’Éphèse :

Actes 19 : 2-6 
(2) Il [Paul] leur dit ; Avez-vous reçu le Saint-Es-
prit, quand vous avez cru ? Ils lui répondirent : 
Nous n’avons pas même entendu dire qu’il y ait 
un Saint-Esprit.
(3) il dit : De quel baptême avez-vous donc été 
baptisés ? Et ils répondirent : Du baptême de Jean.
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(4) Alors Paul dit : Jean a baptisé du baptême de 
repentance, disant au peuple de croire en celui qui 
venait après lui, c’est-à-dire, en Jésus.
(5) Sur ces paroles, ils furent baptisés au nom du 
Seigneur Jésus.
(6) Lorsque Paul leur eut imposé les mains, le 
Saint-Esprit vint sur eux, et ils parlaient en langues 
et prophétisaient.

DANS LES MIRACLES :
L’homme boiteux :

Actes 3 : 6-8
(6)… au nom de Jésus-Christ de Nazareth, lève-toi 
et marche.
(7) Et le prenant par la main droite, il le fit lever. 
Au même instant, ses pieds et ses chevilles devinrent 
fermes ; 
(8) d’un saut il fut debout, et il se mit à marcher. Il 
entra avec eux dans le temple, marchant, sautant, 
et louant Dieu. 

Au lieu d’être heureux au sujet de ce miracle, les 
chefs religieux étaient contrariés et exigeaient aux 
apôtres de révéler par quelle autorité ils avaient fait ce 
miracle. Ils firent placer au milieu d’eux Pierre et Jean, 
et leur demandèrent : Par quel pouvoir, ou au nom de 
qui avez-vous fait cela ? » (Actes 4 : 7) [Emphase de 
l’auteure].
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Pierre a répondu ainsi :

Actes 4 :8-10
 (8) Alors Pierre, rempli du Saint-Esprit, leur dit : 
Chefs du peuple, et anciens d’Israël, 
(9) puisque nous sommes interrogés aujourd’hui 
sur un bienfait accordé à un homme malade, afin 
que nous disions comment il a été guéri, 
(10) sachez-le tous, et que tout le peuple d’Israël le 
sache ! C’est par le nom de Jésus-Christ de Nazareth, 
que vous avez crucifié, et que Dieu a ressuscité des 
morts, c’est par lui que cet homme se présente en 
pleine santé devant vous.

Puis, Pierre l’a confirmé avec ces paroles puis-
santes : « il n’y a de salut en aucun autre ; car il n’y a 
sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi 
les hommes, par lequel nous devions être sauvés. » 
(Actes 4 : 12)

La guérison d’Énée : quand Pierre est descendu 
à Lydde :

Actes 9 : 33-34
(33) Il y trouva un homme nommé Énée, couché 
sur un lit depuis huit ans, et paralytique. 
(34) Pierre lui dit : Énée, Jésus-Christ te guérit ; 
lève-toi, et arrange ton lit. Et aussitôt il se leva. 
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DANS LES PERSÉCUTIONS :
Actes 4 : 18

« Et les ayant appelés, ils leur défendirent absolu-
ment de parler et d’enseigner au nom de Jésus. »

Les sacrificateurs, le commandant du temple et 
les sadducéens les ont affrontés. 

Actes 4 : 2-3
(2) Mécontents de ce qu’ils enseignaient le peuple, et 
annonçaient en la personne de Jésus la résurrection 
des morts. 
(3) Ils mirent les mains sur eux, et ils les jetèrent en 
prison jusqu’au lendemain ; car c’était déjà le soir.

Actes 14 : 6-7 
(6)… se réfugièrent dans les villes de la Lycaonie, à 
Lystre et à Derbe… 
(7) Et ils y annoncèrent la bonne nouvelle. 

Après un miracle qui s’est produit pendant que 
Paul prêchait : « Alors survinrent d’Antioche et d’Icone 
des Juifs qui gagnèrent la foule, et qui, après avoir 
lapidé Paul, le traînèrent hors de la ville, pensant qu’il 
était mort. » (Actes 14 : 19)
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CE QU’ILS ONT ENSEIGNÉ :
Actes 5 : 42

« Et chaque jour, dans le temple et dans les maisons, 
ils ne cessaient d’enseigner, et d’annoncer la bonne 
nouvelle de Jésus-Christ. »

Actes 9 : 27
« Alors Barnabas, l’ayant pris avec lui, le conduisit 
vers les apôtres, et leur raconta comment sur le 
chemin Saul avait vu le Seigneur, qui lui avait parlé, 
et comment à Damas il avait prêché franchement 
au nom de Jésus. » 

Voici une partie du message de Pierre chez 
Corneille :

Actes 10 : 42-43 
(42) Et Jésus nous a ordonné de prêcher au peuple 
et d’attester que c’est lui qui a été établi par Dieu 
juge des vivants et des morts. 
(43) Tous les prophètes rendent de lui le témoignage 
que quiconque croit en lui reçoit par son nom le 
pardon des péchés.

Leur croyance les a menés à la plénitude du salut ; 
toute l’histoire est dévoilée : 
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Actes 10 : 44-48 
(44) Comme Pierre prononçait encore ces mots, le 
Saint-Esprit descendit sur tous ceux qui écoutaient 
la parole. 
(45) Tous les fidèles circoncis qui étaient venus avec 
Pierre furent étonnés de ce que le don du Saint-Es-
prit était aussi répandu sur les païens. 
(46) Car ils les entendaient parler en langues et 
glorifier Dieu. 
(47) Alors Pierre dit : Peut-on refuser l’eau du bap-
tême à ceux qui ont reçu le Saint-Esprit aussi bien 
que nous ? 
(48) Et il ordonna qu’ils fussent baptisés au nom du 
Seigneur. Sur quoi ils le prièrent de rester quelques 
jours auprès d’eux.

Paul a prêché à propos de Jésus : « … Dieu… a sus-
cité à Israël un Sauveur, qui est Jésus. » (Actes 13 : 23)

EN ACTIVITÉ DÉMONIAQUE :
Ils ont reconnu la puissance de Jésus.

Actes 19 : 11-17
(11) Et Dieu faisait des miracles extraordinaires par 
les mains de Paul,
(12) au point qu’on appliquait sur les malades des 
linges ou des mouchoirs qui avaient touché son 
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corps, et les maladies les quittaient, et les esprits 
malins sortaient.
(13) Quelques exorcistes juifs ambulants essayèrent 
d’invoquer sur ceux qui avaient des esprits malins 
le nom du Seigneur Jésus, en disant : Je vous conjure 
par Jésus que Paul prêche !
(14) Ceux qui faisaient cela étaient sept fils de Scéva, 
Juif, l’un des principaux sacrificateurs.
(15) L’esprit malin leur répondit : Je connais Jésus, 
et je sais qui est Paul ; mais vous, qui êtes-vous ?
(16) Et l’homme dans lequel était l’esprit malin 
s’élança sur eux, se rendit maître de tous deux, et 
les maltraita de telle sorte qu’ils s’enfuirent de cette 
maison nus et blessés.
(17) Cela fut connu de tous les Juifs et de tous les 
Grecs qui demeuraient à Éphèse, et la crainte s’em-
para d’eux tous, et le nom du Seigneur Jésus était 
glorifié.

Quand une demoiselle possédée avec un esprit 
de divination a suivi Paul et Silas et a crié pendant 
plusieurs jours « Ces hommes sont les serviteurs du 
Dieu Très-Haut, et ils vous annoncent la voie du salut » 
d’une manière moqueuse, Paul « … fatigué se retourna, 
et dit à l’esprit : Je t’ordonne, au nom de Jésus-Christ, 
de sortir d’elle. Et il sortit à l’heure même. » (Actes 
16 : 16-18) 
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Le baptême signifiait l’ensevelissement 
des croyants dans l’eau au nom du 

Seigneur. Le baptême démontre la mort, 
l’ensevelissement et la résurrection de 

Christ, et notre participation à ceux-ci.
– CHARLES SPURGEON

3
MATTHIEU 28 : 19

Il y a un verset biblique qui a créé beaucoup de 
confusion, mais il est très facile de comprendre si 
nous demandons à Dieu d’ouvrir nos yeux et de nous 
donner une révélation.

Il a été mal interprété pour signifier quelque chose 
d’autre sous le règne de l’empereur romain Constantin, 
quand il essayait de faire sortir la « paix » du chaos. 
Pendant le temps du concile de Nicée en 325 apr. J.-C., 
le baptême originel « au nom du Seigneur Jésus » a 
été changé en baptême « au nom du Père, du Fils et 
du Saint-Esprit ».

Jésus a dit : « Allez, faites de toutes les nations des 
disciples, les baptisant au nom du Père, du Fils et du 
Saint-Esprit ». (Matthieu 28 : 19)

Baptisez-les au NOM !
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Quel est le nom du Père ? — JÉSUS. « Je suis venu 
au nom de mon Père, et vous ne me recevez pas… » 
(Jean 5 : 43)

Quel est le nom du Fils ? — JÉSUS. « Elle enfantera 
un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus ; c’est lui qui 
sauvera son peuple de ses péchés. » (Matthieu 1 : 21)

Quel est le nom du Saint-Esprit ? — JÉSUS. « Mais 
le consolateur, l’Esprit-Saint, que le Père enverra en 
mon nom, vous enseignera toutes choses, et vous rap-
pellera tout ce que je vous ai dit. » (Jean 14 : 26)

Ésaïe, le prophète qui a vu le Seigneur très élevé 
(Ésaïe 6 : 1), a écrit sous l’onction du Saint-Esprit 
pour décrire qui serait l’enfant Jésus : « Car un enfant 
nous est né, un fils nous est donné, Et la domination 
reposera sur son épaule ; On l’appellera Admirable, 
Conseiller, Dieu puissant, Père éternel, Prince de la 
paix. » (Ésaïe 9 : 5)

Remarquez que tous ces titres sont attribués à 
« L’ENFANT » (singulier). Plusieurs versions anglaises 
de la Bible font référence dans ce verset à « his name » 
[son nom].

L’apôtre Paul, rabbin des rabbins, a écrit à Timo-
thée ce qui suit : « Et, sans contredit, le mystère de 
la piété est grand : celui qui a été manifesté en chair 
[Jésus], justifié par l’Esprit [Jésus], vu des anges [Jésus], 
prêché aux Gentils [Jésus], cru dans le monde [Jésus], 
élevé dans la gloire [Jésus]. »
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Paul a également écrit ceci :

Éphésiens 4 : 5-6
(5) Il y a un seul Seigneur, une seule foi, un seul 
baptême,
(6) un seul Dieu et père de tous, qui est au-dessus 
de tous, et parmi tous, et en tous.

La seule façon par laquelle Dieu peut être en vous 
est par le baptême de son Esprit Saint, comme ils l’ont 
reçu le jour de la Pentecôte.

Jésus était Dieu manifesté dans la chair !

Colossiens 2 : 6-9, 12
(6) Ainsi donc, comme vous avez reçu le Seigneur 
Jésus-Christ, marchez en lui,
(7) étant enracinés et fondés en lui, et affermis 
par la foi, d›après les instructions qui vous ont été 
données, et abondez en actions de grâces.
(8) Prenez garde que personne ne fasse de vous sa 
proie par la philosophie et par une vaine tromperie, 
s’appuyant sur la tradition des hommes, sur les 
rudiments du monde, et non sur Christ.
(9) Car en lui habite corporellement toute la pléni-
tude de la divinité.
(12) ayant été ensevelis avec lui par le baptême, vous 
êtes aussi ressuscités en lui et avec lui, par la foi en 
la puissance de Dieu, qui l’a ressuscité des morts.
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Jésus est l’image du Dieu invisible !

Colossiens 1 : 15-19
(15) Il est l’image du Dieu invisible, le premier-né 
de toute la création.
(16) Car en lui ont été créées toutes les choses qui 
sont dans les cieux et sur la terre, les visibles et les 
invisibles, trônes, dignités, dominations, autorités. 
Tout a été créé par lui et pour lui.
(17) il est avant toutes choses, et toutes choses sub-
sistent en lui.
(18) il est la tête du corps de l’Église ; il est le com-
mencement, le premier-né d’entre les morts, afin 
d’être en tout le premier.
(19) Car Dieu a voulu que toute plénitude habitât 
en lui.

« Dieu est Esprit... » (Jean 4 : 24)

 « … un esprit n’a ni chair ni os… » (Luc 24 : 39)

Matthieu 28 : 19 était un ordre par Jésus de bap-
tiser dans un NOM ! Les apôtres n’ont pas répété les 
mots du commandement, mais ils y ont en fait obéi ! 
Puisque Père, Fils et Saint-Esprit sont les titres des 
manifestations de Dieu, les apôtres et les disciples 
ont compris que le NOM est JÉSUS. Les actions des 
apôtres dans le livre des Actes prouvent que cela est 
vrai.
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Selon James Hastings Encyclopedia of the Bible : 

Pierre commence à exhorter le peuple ainsi : ‘repen-
tez-vous, et que chacun de vous soit baptisé au nom 
de Jésus-Christ, pour le pardon de vos péchés…’ 
(Actes 2 : 38), et ce avec beaucoup de succès. Mais 
ici, nous sommes frappés tout de suite par le fait 
que, malgré l’ordre du Christ de baptiser au nom 
de la Trinité, il n’y a pas de mention de la Trinité, 
mais seulement du ‘nom de Jésus-Christ’. Et ce 
premier et important enregistrement des bap-
têmes chrétiens n’est pas le seul. Les Samaritains 
convertis par Philippe ont été ‘baptisés au nom 
du Seigneur Jésus’ (Actes 8 : 16). Pierre à Césarée 
a ordonné que Corneille et ceux qui étaient avec 
lui soient ‘baptisés au nom de Jésus-Christ’ (Actes 
10 : 48). Et les disciples à Éphèse, après avoir été 
convaincus de l’insuffisance du baptême de Jean, 
ont été ‘baptisés au nom du Seigneur Jésus’ (Actes 
19 : 5). De plus, il n’y a aucune mention dans le NT 
d’un baptême au nom de la Trinité.2



32

The Catholic Encyclopedia, Vol. II reconnaît que 
les baptêmes dans l’Église primitive étaient au nom 
de Jésus.

Saint Paul (Actes 19) demande à certains disciples 
à Éphèse à se faire baptiser au nom de Christ. ‘Ils 
furent baptisés au nom du Seigneur Jésus’. Dans 
Actes 10, nous lisons que Saint Pierre a ordonné 
aux autres de se faire baptiser ‘au nom du Seigneur 
Jésus Christ’. Ceux qui étaient convertis par Phi-
lippe (Actes 8) ‘se firent baptisés au nom de Jésus 
Christ’, et au-dessus de tout cela nous avons l’ordre 
explicite du Prince des Apôtres : ‘soit baptisé au 
nom de Jésus-Christ’ (Actes 2). En raison de ces 
textes, certains théologiens ont soutenu que les 
Apôtres ont baptisé seulement au nom de Christ.3 

Selon Hastings Encyclopedia of Religion : 

Il est clair à partir de l’usage contemporain (par 
exemple Actes 1 : 15, Apocalypse 3 : 4, 11 : 3) que 
le nom était un synonyme ancien de ‘personne’. 
Un paiement était toujours fait au nom d’une cer-
taine personne, faisant référence à la propriété. 
Par conséquent, celui qui se fait baptiser au nom 
de Jésus devient sa propriété personnelle. « Vous 
êtes à Christ ».4

Nous portons le nom du Propriétaire !
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« Ne savez-vous pas que vous êtes le temple de Dieu, 
et que l’Esprit de Dieu habite en vous ? » (I Corinthiens 
3 : 16)

« Car vous avez été rachetés à un grand prix. Glo-
rifiez donc Dieu dans votre corps et dans votre esprit, 
qui appartiennent à Dieu. » (I Corinthiens 6 : 20)

Les prophètes et les apôtres croyaient tous que 
Dieu est un Seul, révélé dans la personne du Christ 
Jésus. Puis, avec le temps, alors que les chefs religieux 
ont essayé d’expliquer la relation entre Dieu en tant 
qu’Esprit et sa manifestation en tant que personne, ils 
ont commencé à s’inspirer de leur propre philosophie 
et de leur propre compréhension pour arriver à une 
explication appropriée. Cependant, cela posait un 
problème, parce qu’ils adoptaient la terminologie des 
autres religions qui prévalaient à leur époque. Cela les 
a conduits à s’éloigner de la vérité de l’Écriture, que 
Dieu est un Seul, comme indiqué dans Deutéronome 
6 : 4 : « Écoute, Israël ! l’Éternel, notre Dieu, est le seul 
Éternel. »

Dieu est un Esprit omniprésent, omnipotent et 
omniscient. Jésus est le Messie, le Fils de Dieu, l’em-
preinte du Dieu invisible. 
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Colossiens 1 : 15-19
(15) Il est l’image du Dieu invisible, le premier-né 
de toute la création. 
(16) Car en lui ont été créées toutes les choses qui 
sont dans les cieux et sur la terre, les visibles et les 
invisibles, trônes, dignités, dominations, autorités. 
Tout a été créé par lui et pour lui. 
(17) Il est avant toutes choses, et toutes choses sub-
sistent en lui. 
(18) Il est la tête du corps de l’Église ; il est le com-
mencement, le premier-né d’entre les morts, afin 
d’être en tout le premier. 
(19) Car Dieu a voulu que toute plénitude habitât 
en lui [Jésus]. 

Au début, le Père, le Fils et le Saint-Esprit n’ont 
pas été considérés comme des personnes séparées 
existant dans l’éternité, comme celles d’un Dieu trine. 
Cette croyance est ce qu’on appelle couramment le 
trithéisme et n’est pas un enseignement biblique, mais 
plutôt une compilation de plusieurs croyances diffé-
rentes tirées des autres religions. Il n’y a qu’un seul 
vrai Dieu !

Ainsi, quand Jésus a dit de baptiser au NOM du 
Père, et du Fils, et du Saint-Esprit (Matthieu 28 : 19), 
il ne préconisait pas un baptême qui serait administré 
en utilisant ces titres, mais il soulignait un baptême 
qui se ferait au NOM (singulier). En outre, l’Écriture 
exprime la grandeur du NOM de Jésus, en ce sens 
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qu’il est au-dessus de tous les noms, et un jour à ce 
NOM tout genou fléchira. C’est un NOM avec autorité 
et puissance : le NOM de JÉSUS ! 

Philippiens 2 : 9-11 
(9) C’est pourquoi aussi Dieu l’a souverainement 
élevé, et lui a donné le nom qui est au-dessus de 
tout nom, 
(10) afin qu’au nom de Jésus tout genou fléchisse 
dans les cieux, sur la terre et sous la terre, 
(11) et que toute langue confesse que Jésus-Christ 
est Seigneur, à la gloire de Dieu le Père.
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« Il n’y a pas de salut en aucun autre ; car il n’y 
a sous le ciel aucun autre nom donné parmi les 
hommes, par lequel nous devions être sauvés. »

– ACTES 4 : 12

4
AUCUN AUTRE NOM !

« On l’appellera » (Ésaïe 9 : 5)… Le prophète n’a 
pas dit les appellera, mais l’appellera (singulier) !

« Car un enfant nous est né, un fils nous a été donné, 
et la domination reposera sur son épaule. » (Ésaïe 9 : 6)

QUI EST CET ENFANT ?
On l’appellera :
Admirable,
Conseiller,
Dieu puissant,
Père éternel,
Prince de la Paix.

Dieu a inspiré Ésaïe le prophète à écrire au sujet 
de Jésus des centaines d’années avant que ce grand 
miracle phénoménal et impossible ne se produise.
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Luc 1 : 30-35
(30) L’ange lui dit : Ne crains point, Marie ; car tu 
as trouvé grâce devant Dieu.
(31) Et voici, tu deviendras enceinte, et tu enfanteras 
un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus.
(32) il sera grand et sera appelé Fils du Très-Haut, 
et le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David, 
son père.
(33) il règnera sur la maison de Jacob éternellement, 
et son règne n’aura point de fin.
(34) Marie dit à l’ange : Comment cela se fera-t-il, 
puisque je ne connais point d’homme ?
(35) L’ange lui répondit : Le Saint-Esprit viendra sur 
toi, et la puissance du Très-Haut te couvrira de son 
ombre. C’est pourquoi le saint enfant qui naîtra de 
toi sera appelé Fils de Dieu.

Matthieu 1 : 21-23
(21) Elle enfantera un fils, et tu lui donneras le 
nom de Jésus ; c’est lui qui sauvera son peuple de 
ses péchés.
(22) Tout cela arriva afin que s’accomplît ce que le 
Seigneur avait annoncé par le prophète :
(23) Voici, la vierge sera enceinte, elle enfantera un 
fils, et on lui donnera le nom d’Emmanuel, ce qui 
signifie Dieu avec nous.

Le nom JÉSUS signifie JÉHOVAH SALUT (Voir 
Faussets’ Bible Encyclopedia, page 359).
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La Bible est remplie : des commandements concer-
nant son nom ; des promesses par rapport à son nom ; 
et du salut, puisqu’il n’y a « aucun autre nom… donné… 
par lequel nous devions être sauvés » (Actes 4 : 12). 
Les passages de l’Écriture suivants transmettent ces 
commandements, ces promesses, et ce salut :

Actes 4 : 12
Il n’y a de salut en aucun autre ; car il n’y a sous le 
ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi les 
hommes, par lequel nous devions être sauvés. 

Philippiens 2 : 9-11 
(9) C’est pourquoi aussi Dieu l’a souverainement 
élevé, et lui a donné le nom qui est au-dessus de 
tout nom, 
(10) afin qu’au nom de Jésus tout genou fléchisse 
dans les cieux, sur la terre et sous la terre, 
(11) et que toute langue confesse que Jésus-Christ 
est Seigneur, à la gloire de Dieu le Père.

Jean 14 : 13-14 
Et tout ce que vous demanderez en mon nom, je le 
ferai, afin que le Père soit glorifié dans le Fils. Si vous 
demandez quelque chose en mon nom, je le ferai.
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I Corinthiens 6 : 11 
Et c’est là ce que vous étiez, quelques-uns de vous. 
Mais vous avez été lavés, mais vous avez été sancti-
fiés, mais vous avez été justifiés au nom du Seigneur 
Jésus-Christ, et par l’Esprit de notre Dieu.

Luc 10 : 17 
Les soixante-dix revinrent avec joie, disant : Sei-
gneur, les démons mêmes nous sont soumis en ton 
nom.

Matthieu 1 : 21 
Elle enfantera un fils, et tu lui donneras le nom de 
Jésus ; c’est lui qui sauvera son peuple de ses péchés.

Actes 4 : 30 
En étendant ta main, pour qu’il se fasse des gué-
risons, des miracles et des prodiges, par le nom de 
ton saint serviteur Jésus.

Jérémie 10 : 6 
Nul n’est semblable à toi, ô Éternel ! Tu es grand, et 
ton nom est grand par ta puissance. » [singulier : 
ton nom !]

Actes 2 : 38 
Pierre leur dit : Repentez-vous, et que chacun de 
vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour le 
pardon de vos péchés ; et vous recevrez le don du 
Saint-Esprit.
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Romains 10 : 13 
Car quiconque invoquera le nom du Seigneur sera 
sauvé. 

Actes 8 : 12 
Mais, quand ils eurent cru à Philippe, qui leur 
annonçait la bonne nouvelle du royaume de Dieu 
et du nom de Jésus-Christ, hommes et femmes se 
firent baptiser.

Exode 3 : 14 
Dieu dit à Moïse : JE SUIS CELUI QUI SUIS. Et il 
ajouta : C’est ainsi que tu répondras aux enfants 
d’Israël : Celui qui s’appelle «JE SUIS» m’a envoyé 
vers vous. [Jésus a dit ce « JE SUIS » dans le Nou-
veau Testament dans Jean 8 : 55-59.]

Jean 8 : 55-59 [Jésus a dit]
(55) Et que vous ne connaissez pas. Pour moi, je 
le connais ; et, si je disais que je ne le connais pas, 
je serais semblable à vous, un menteur. Mais je le 
connais, et je garde sa parole.
(56) Abraham, votre père, a tressailli de joie de ce 
qu’il verrait mon jour : il l’a vu, et il s’est réjoui.
(57) Les Juifs lui dirent : Tu n’as pas encore cin-
quante ans, et tu as vu Abraham !
(58) Jésus leur dit : En vérité, en vérité, je vous le 
dis, avant qu’Abraham fût, je suis.
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(59) Là-dessus, ils prirent des pierres pour les jeter 
contre lui ; mais Jésus se cacha, et il sortit du temple. 

Ce qu’ils ne comprenaient pas, ils essayaient de tuer, 
mais personne ne pouvait tuer Jésus sans son assen-
timent. Jésus a dit dans Jean 10 : 17-18 :

(17) Le Père m’aime, parce que je donne ma vie, afin 
de la reprendre. 
(18) Personne ne me l’ôte, mais je la donne de moi-
même ; j’ai le pouvoir de la donner, et j’ai le pouvoir 
de la reprendre : tel est l’ordre que j’ai reçu de mon 
Père.

I Jean 3 : 16 a également déclaré : 
Nous avons connu l’amour, en ce qu’il a donné sa 
vie pour nous ; nous aussi, nous devons donner 
notre vie pour les frères.

Ésaïe 53 : 5-7
(5) Mais il était blessé pour nos péchés, Brisé pour 
nos iniquités ; Le châtiment qui nous donne la paix 
est tombé sur lui, Et c’est par ses meurtrissures que 
nous sommes guéris.
(6) Nous étions tous errants comme des brebis, 
Chacun suivait sa propre voie ; Et l’Éternel a fait 
retomber sur lui l’iniquité de nous tous.
(7) il a été maltraité et opprimé, Et il n’a point ouvert 
la bouche, Semblable à un agneau qu’on mène à la 
boucherie, a une brebis muette devant ceux qui la 
tondent ; il n’a point ouvert la bouche.
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C’est pourquoi Jean Baptiste a dit dans Jean 1 : 29, 
en voyant venir Jésus vers lui : « Voici l’Agneau de Dieu, 
qui ôte le péché du monde. »

Ésaïe a prophétisé au sujet de Jésus sept cents ans 
avant que ce dernier ne soit né. « C’est pourquoi le 
Seigneur lui-même vous donnera un signe, Voici, la 
jeune fille deviendra enceinte, elle enfantera un fils, Et 
elle lui donnera le nom d’Emmanuel. » (Ésaïe 7 : 14)

Jésus était le sacrifice suprême pour donner accès 
à l’humanité au salut.

Jean 3 : 16-18 
(16) Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné 
son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne 
périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle.
(17) Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans le 
monde pour qu’il juge le monde, mais pour que le 
monde soit sauvé par lui.
(18) Celui qui croit en lui n’est point jugé ; mais 
celui qui ne croit pas est déjà jugé, parce qu’il n’a 
pas cru au nom du Fils unique de Dieu.

Croire en Jésus est le premier pas vers le salut. Cela 
vous conduira à vous repentir et à vous faire baptiser 
au nom de Jésus, afin que vous receviez le don du 
Saint-Esprit. Tout commence avec votre croyance. 
Vous pouvez soit croire et recevoir, soit le rejeter et 
vivre sans la récompense de la vie éternelle dans son 
royaume qui n’a pas de fin. Il s’agit d’une vie éternelle 
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sans aucun mal ou aucune tentation, comme promis 
dans le livre de l’Apocalypse.

Apocalypse 21 : 3-4, 6-7
(3) Et j’entendis du trône une forte voix qui disait : 
Voici le tabernacle de Dieu avec les hommes ! Il 
habitera avec eux, et ils seront son peuple, et Dieu 
lui-même sera avec eux.
(4) il essuiera toute larme de leurs yeux, et la mort 
ne sera plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni 
douleur, car les premières choses ont disparu.
(6) Et il [notez que le mot « il » est singulier] me 
dit : C’est fait ! Je suis l’alpha et l’oméga, le com-
mencement et la fin. À celui qui a soif je donnerai 
de la source de l’eau de la vie, gratuitement.
(7) Celui qui vaincra héritera ces choses ; je serai 
son Dieu, et il sera mon fils.

Jean 1 : 12 
Mais à tous ceux qui l’ont reçue, à ceux qui croient 
en son nom, elle a donné le pouvoir de devenir 
enfants de Dieu.

Il est important que Jésus soit la raison centrale 
de nos rassemblements, qu’il ne s’agisse pas d’une 
occasion sociale, mais que son nom soit glorifié. Nous 
l’élevons, et il vient près de nous. « Car là où deux ou 
trois sont assemblés en mon nom, je suis au milieu 
d’eux. » (Matthieu 18 : 20)
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Jean 12 : 32 
Et moi, quand j’aurai été élevé de la terre, j’attirerai 
tous les hommes à moi.

Proverbes 18 : 10 
Le nom de l’Éternel est une tour forte ; Le juste s’y 
réfugie, et se trouve en sûreté.

Actes 3 : 12-16
(12) Pierre, voyant cela, dit au peuple : Hommes 
Israélites, pourquoi vous étonnez-vous de cela ? 
Pourquoi avez-vous les regards fixés sur nous, 
comme si c’était par notre propre puissance ou 
par notre piété que nous eussions fait marcher cet 
homme ?
(13) Le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, le Dieu 
de nos pères, a glorifié son serviteur Jésus, que vous 
avez livré et renié devant Pilate, qui était d’avis 
qu’on le relâchât.
(14) Vous avez renié le Saint et le Juste, et vous 
avez demandé qu’on vous accordât la grâce d’un 
meurtrier.
(15) Vous avez fait mourir le Prince de la vie, que 
Dieu a ressuscité des morts ; nous en sommes 
témoins.
(16) C’est par la foi en son nom que son nom a 
raffermi celui que vous voyez et connaissez ; c’est 
la foi en lui qui a donné à cet homme cette entière 
guérison, en présence de vous tous.
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Il n’y a pas de guérison ni de salut sans le NOM 
DE JÉSUS ! Il n’y a aucun autre nom par lequel nous 
devions être sauvés ! Nous sommes guéris par son 
nom et par la foi en son nom !

Marc 16 : 17 
Voici les miracles qui accompagneront ceux qui 
auront cru : en mon nom, ils chasseront les démons ; 
ils parleront de nouvelles langues.

Malachie 3 : 16-17
(16) Alors ceux qui craignent l’Éternel se parlèrent 
l’un à l’autre ; L’Éternel fut attentif, et il écouta ; Et 
un livre de souvenir fut écrit devant lui pour ceux 
qui craignent l’Éternel et qui honorent son nom.
(17) Ils seront à moi, dit l’Éternel des armées, Ils 
m’appartiendront, au jour que je prépare ; J’aurai 
compassion d’eux, comme un homme a compassion 
de son fils qui le sert.

Malachie 4 : 2 
Mais pour vous qui craignez mon nom, se lèvera le 
soleil de la justice, et la guérison sera sous ses ailes.
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De l’ange de Dieu à Corneille : « C’est lui [Pierre] 
qui te dira ce qu’il faut que tu fasses. »

— ACTES 10 : 6 (OSTERVALD)

« Et il [Pierre] ordonna qu’ils fussent baptisés au 
nom du Seigneur. »

– ACTES 10 : 48

5
LA MANIÈRE DONT VOUS ÊTES 

BAPTISÉ EST IMPORTANTE !

Le baptême est essentiel, et connaître la bonne 
manière d’être baptisé est crucial au salut !

Paul a exigé des disciples à Éphèse qu’ils soient 
rebaptisés, parce qu’ils n’avaient pas été baptisés au 
nom de Jésus !

Actes 19 : 3-5
 (3) Il [Paul] dit : De quel baptême avez-vous donc 
été baptisés ? Et ils répondirent : Du baptême de Jean.
(4) Alors Paul dit : Jean a baptisé du baptême de 
repentance, disant au peuple de croire en celui qui 
venait après lui, c’est-à-dire, en Jésus.
(5) Sur ces paroles, ils furent baptisés au nom du 
Seigneur Jésus.
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Il ne suffisait pas d’être baptisé, mais Paul voulait 
savoir comment ils avaient été baptisés. Puisqu’ils 
n’avaient pas été baptisés au nom de Jésus, il les a 
ordonnés de se faire baptiser au nom du Seigneur 
Jésus, et ils ont répondu et obéi.

Lorsque Paul et Silas ont été mis en prison et ils 
ont commencé à chanter et à prier au Seigneur, Dieu 
a envoyé un tremblement de terre et a rompu leurs 
chaînes ainsi que celles de tous les prisonniers. Le 
geôlier, craignant pour sa vie à cause de cet événement 
extraordinaire, a tiré son épée et allait se suicider, 
mais Paul s’est écrié : « Ne te fais point de mal, nous 
sommes tous ici. » (Actes 16 : 28)

Alors le geôlier tremblant (qui savait que quelque 
chose de surnaturel avait lieu) est venu devant Paul et 
Silas et a demandé : « … Que faut-il que je fasse pour 
être sauvé ? » (Actes 16 : 30)

Paul lui a répondu : « … Crois au Seigneur Jésus, et 
tu seras sauvé, toi et ta famille. » (Actes 16 : 31). Mais 
Paul ne s’est pas arrêté là. Il savait que le premier pas 
vers le royaume de Dieu était de croire au Seigneur 
Jésus. « Et ils lui annoncèrent la parole du Seigneur, 
ainsi qu’à tous ceux qui étaient dans sa maison. » 
(Actes 16 : 32) De quoi a-t-il parlé ? Il lui a parlé du 
baptême. 

Actes 16 : 33-34
Il les prit avec lui, à cette heure même de la nuit, il 
lava leurs plaies, et aussitôt il fut baptisé, lui et tous 
les siens. Les ayant conduits dans son logement, il 
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leur servit à manger, et il se réjouit avec toute sa 
famille de ce qu’il avait cru en Dieu. 

Il est étonnant que Paul et Silas, avec des dos san-
glants et des blessures profondes et douloureuses, 
étaient plus préoccupés par le besoin du geôlier et de 
sa famille d’être baptisés au nom du Seigneur Jésus 
que par leur condition personnelle. Cela nous montre 
l’importance du baptême d’eau !

Quand Paul a raconté les détails de sa conver-
sation devant la multitude, il a expliqué combien le 
baptême était important dans son expérience : « Et 
maintenant, que tardes-tu ? Lève-toi, sois baptisé, et 
lavé de tes péchés, en invoquant le nom du Seigneur. » 
(Actes 22 : 16) 

Selon Encyclopedia Britannica : 

Au moment dans la cérémonie du baptême où le 
candidat est submergé sous l’eau, il est ainsi ense-
veli avec Christ et meurt avec lui ; c’est-à-dire que, 
pour l’Apôtre, cette immersion dans l’eau est non 
seulement un symbole de purification, mais aussi 
un symbole d’ensevelissement, mais c’est un acte 
véritable avec un effet merveilleux. Le candidat au 
baptême expérimente réellement et authentique-
ment la mort de Jésus dans son propre corps, et 
il est pareillement mis dans une tombe, comme 
Jésus était dans une tombe. Et ainsi l’effet salvateur 
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de ces événements lui est aussi transféré. Il meurt 
et… quand il sort de l’eau, la résurrection du Christ 
devient la sienne. Celui qui était mort se réveille 
à une vie nouvelle, mais carrément dans d’autres 
conditions que celles qui régissaient son style de 
vie auparavant. Maintenant, il n’est plus possible 
qu’il soit sous le pouvoir du péché qui encercle le 
monde et exerce sa domination dans la chair sans 
retenue. La chair, morte dans l’union sacramen-
telle avec le Christ, a été libérée de la puissance 
du péché. Comme Christ est ressuscité d’entre 
les morts par l’Esprit de Dieu qui lui a donné la 
vie, de même le chrétien baptisé est équipé du 
nouveau principe de vie de l’Esprit divin et peut 
donc accomplir l’ordonnance de la loi (Romains 
8 : 4). Il est une nouvelle créature : le vieil homme 
est mort et toutes choses sont devenues nouvelles 
(II Corinthiens 5 : 17).5

L’acte lui-même a eu lieu sans préparation spé-
ciale, aussitôt que le nouveau converti a confessé 
sa foi en Christ et a exprimé son désir de devenir 
membre de la communauté : le baptême de l’eu-
nuque de la reine Candace (Actes 8 : 38) en est 
un bon exemple. Partout dans les sources les plus 
anciennes, il est affirmé que le baptême a lieu ‘au 
nom de Jésus’.6
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« Un seul Seigneur (Jésus) a donné un 
seul baptême, et seulement un chemin 

vers le salut, dont il était la Porte ! »
— JOY HANEY

6
UN SEUL SEIGNEUR, UNE 

SEULE FOI, UN SEUL BAPTÊME

Il y a un seul Seigneur, et il a un seul nom.

Zacharie 14 : 9
L’Éternel sera roi de toute la terre ; En ce jour-là, 
l’Éternel sera le seul Éternel, Et son nom sera le 
seul nom. 

Il n’y a qu’un seul qui siège sur le trône !

Apocalypse 4 : 2
« Aussitôt je fus ravi en esprit. Et voici, il y avait un 
trône dans le ciel, et sur ce trône quelqu’un était 
assis. 
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Apocalypse 4 : 8-11
(8) Les quatre êtres vivants ont chacun six ailes, et 
ils sont remplis d’yeux tout autour et au dedans. Ils 
ne cessent de dire jour et nuit : Saint, saint, saint 
est le Seigneur Dieu, le Tout-Puissant, qui était, qui 
est, et qui vient !
(9) Quand les êtres vivants rendent gloire et honneur 
et actions de grâces à celui qui est assis sur le trône, 
à celui qui vit aux siècles des siècles,
(10) les vingt-quatre vieillards se prosternent devant 
celui qui est assis sur le trône, et ils adorent celui 
qui vit aux siècles des siècles, et ils jettent leurs 
couronnes devant le trône, en disant :
(11) Tu es digne, notre Seigneur et notre Dieu, de 
recevoir la gloire et l’honneur et la puissance ; car tu 
as créé toutes choses, et c’est par ta volonté qu’elles 
existent et qu’elles ont été créées.

Jésus est l’Alpha et l’Omega !
Apocalypse 1 : 8

Je suis l’alpha et l’oméga, dit le Seigneur Dieu, celui 
qui est, qui était, et qui vient, le Tout-Puissant.

Apocalypse 1 : 17-18
… Ne crains point ! Je suis le premier et le dernier, et 
le vivant. J’étais mort ; et voici, je suis vivant aux 
siècles des siècles. Je tiens les clefs de la mort et du 
séjour des morts. 
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Il y a un seul Nom !
Actes 4 : 12

Il n’y a de salut en aucun autre ; car il n’y a sous 
le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi 
les hommes, par lequel nous devions être sauvés. » 
[AUCUN ! Jésus seul !]

Il y a un seul Dieu !
Deutéronome 6 : 4

Écoute, Israël ! l’Éternel, notre Dieu, est le seul 
Éternel.

I Corinthiens 8 : 6
Néanmoins pour nous il n’y a qu’un seul Dieu, le 
Père, de qui viennent toutes choses et pour qui nous 
sommes, et un seul Seigneur, Jésus-Christ, par qui 
sont toutes choses et par qui nous sommes.

Il y a un seul baptême !
Éphésiens 4 : 5

Il y a un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême.
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Il y a un seul Évangile !
Galates 1 : 7-9

(7) Non pas qu’il y ait un autre Évangile, mais il y a 
des gens qui vous troublent, et qui veulent renverser 
l’Évangile de Christ. 
(8) Mais, quand nous-mêmes, quand un ange du 
ciel annoncerait un autre Évangile que celui que 
nous vous avons prêché, qu’il soit anathème ! 
(9) Nous l’avons dit précédemment, et je le répète 
à cette heure : si quelqu’un vous annonce un autre 
Évangile que celui que vous avez reçu, qu’il soit 
anathème ! 

Paul a souligné qu’il n’y avait qu’UN ÉVANGILE : 
l’Évangile de Jésus-Christ, celui que les disciples prê-
chaient en suivant les commandements et les direc-
tives appris pendant l’enseignement de Jésus qui les 
avait formés pendant trois ans.

Il y a une seule Église ! 
Et elle a beaucoup de membres, dans de nombreux 
endroits à travers le monde.

Matthieu 16 : 18
Et moi, je te dis que tu es Pierre, et que sur cette 
pierre je bâtirai mon Église, et que les portes du 
séjour des morts ne prévaudront point contre elle.
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Éphésiens 4 : 5
Il y a un seul Seigneur, une seule foi, un seul baptême.

Romains 12 : 5
Ainsi, nous qui sommes plusieurs, nous formons un 
seul corps en Christ, et nous sommes tous membres 
les uns des autres.

I Corinthiens 12 : 12-14
(12) Car, comme le corps est un et a plusieurs 
membres, et comme tous les membres du corps, 
malgré leur nombre, ne forment qu’un seul corps, 
ainsi en est-il de Christ. 
(13) Nous avons tous, en effet, été baptisés dans un 
seul Esprit, pour former un seul corps, soit Juifs, soit 
Grecs, soit esclaves, soit libres, et nous avons tous 
été abreuvés d’un seul Esprit. 
(14) Ainsi le corps n’est pas un seul membre, mais 
il est formé de plusieurs membres.

Il y a une seule mission !
Marc 16 : 15

 … Allez par tout le monde, et prêchez la bonne 
nouvelle à toute la création. 
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Il y a un seul chemin !
Jean 14 : 6

Jésus lui dit : Je suis le chemin, la vérité, et la vie. 
Nul ne vient au Père que par moi.

Il y a une seule porte !
Jean 10 : 1, 7

(1) En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui n’entre 
pas par la porte dans la bergerie, mais qui y monte 
par ailleurs, est un voleur et un brigand.
(7)… En vérité, en vérité, je vous le dis, je suis la 
porte des brebis.

Jean 10 : 9
Je suis la porte. Si quelqu’un entre par moi [Jésus], 
il sera sauvé…

Il y a un seul Berger !
Jean 10 : 11, 14

Je suis le bon berger. Le bon berger donne sa vie 
pour ses brebis… Je suis le bon berger. Je connais 
mes brebis, et elles me connaissent.
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Selon les Illustrations historiques et artistiques de 
la Trinité : 

Qu’il soit alors clairement marqué, qu’il n’y a 
pas dans l’ensemble de la Bible, un seul passage 
dans lequel vous trouverez le mot « trinité »… en 
revanche, Dieu est si généralement et si catégori-
quement adressé comme étant UN SEUL.7
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« Le baptême chrétien a été administré 
en utilisant les mots ‘au nom de Jésus’. 

L’utilisation d’une formule de la Trinité, 
quelle qu’elle soit, n’a pas été suggérée dans 

l’histoire de l’Église primitive. »
— JAMES HASTINGS

7
 LA PREUVE HISTORIQUE DU 
BAPTÊME AU NOM DE JÉSUS

Les références suivantes soulignent le fait que la 
formule de baptême originel était au nom de Jésus, et 
non pas aux titres du Père, du Fils et du Saint-Esprit :

Britannica Encyclopedia : 

La formule de baptême a été changée du ‘nom de 
Jésus-Christ’ aux paroles ‘Père, Fils et Saint-Esprit’ 
par l’Église catholique au 2e siècle.8

James Hastings : 

Pierre commence à exhorter le peuple ainsi : ‘repen-
tez-vous, et que chacun de vous soit baptisé au nom 
de Jésus-Christ, pour le pardon de vos péchés… ’ 
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(Actes 2 : 38), et ce avec beaucoup de succès… Et 
ce premier et important enregistrement des bap-
têmes chrétiens n’est pas le seul. Les Samaritains 
convertis par Philippe ont été ‘baptisés au nom 
du Seigneur Jésus’ (Actes 8 : 16). Pierre à Césarée 
a ordonné que Corneille et ceux qui étaient avec 
lui soient ‘baptisés au nom de Jésus-Christ’ (Actes 
10 : 48). Et les disciples à Éphèse, après avoir été 
convaincus de l’insuffisance du baptême de Jean, 
ont été ‘baptisés au nom du Seigneur Jésus ’(Actes 
19 : 5). De plus, il n’y a aucune mention dans le NT 
d’un baptême au nom de la Trinité… Ce baptême 
dans ou au nom de Jésus-Christ est celui qui a été 
administré par les disciples de Christ pendant son 
ministère.9

Hastings Encyclopedia of Religion : 

Le baptême chrétien a été administré en utilisant 
les mots ‘au nom de Jésus’. L’utilisation d’une for-
mule de la Trinité d’une quelconque sorte n’a pas 
été suggérée dans l’histoire de l’Église primitive. 
Le baptême était toujours au Nom de Jésus jusqu’à 
l’époque de Justin Martyr quand la formule tri-
nitaire était utilisée.10
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The Catholic Encyclopedia : 

Saint Paul (Actes 19) demande à certains disciples 
à Éphèse à se faire baptiser au nom de Christ. ‘Ils 
furent baptisés au nom du Seigneur Jésus’. Dans 
Actes 10, nous lisons que Saint Pierre a ordonné 
aux autres de se faire baptiser ‘au nom du Seigneur 
Jésus Christ’… Et au-dessus de tout cela nous avons 
l’ordre explicite du Prince des Apôtres : ‘soit baptisé 
au nom de Jésus-Christ’ (Actes 2). En raison de ces 
textes, certains théologiens ont soutenu que les 
Apôtres ont baptisé seulement au nom de Christ.11 

Schaff-Herzog Religious Encyclopedia : 

Le Nouveau Testament ne connaît que le baptême 
au nom de Jésus (Actes 2 : 38, 8 : 16, 19 : 5 ; Galates 
3 : 27 ; Romains 6 : 3 ; I Corinthiens 1 : 13-15), qui 
se produisait encore aux deuxièmes et troisièmes 
siècles.12

Canney : An Encyclopedia of Religions : 

Le baptême chrétien : Un mot formé à partir d’une 
racine grecque signifiant ‘plonger’, et utilisé comme 
une désignation spéciale d’un des rites de l’Église 
chrétienne. Les personnes ont d’abord été baptisées 
‘… au nom de Jésus-Christ…’ (Actes 2 : 38-41), ou 
‘au nom du Seigneur Jésus’ (Actes 8 : 16, 19 : 5). 
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Après, avec le développement de la doctrine de la 
Trinité, ils ont été baptisés ‘au nom du Père, du Fils 
et du Saint-Esprit’ (cp. Justin Martyr, Apol 1.16)13

LIFE Magazine : 

Dans un article de Graham Green, les catholiques 
ont fait cette déclaration concernant leur doctrine de 
la Trinité pour défendre le dogme de l’assomption 
de Marie : 

‘Nos adversaires affirment parfois qu’aucune 
croyance ne doit être dogmatique, si elle n’est pas 
explicitement énoncée dans les Écritures, mais 
les Églises protestantes [trinitariennes] ont elles-
mêmes accepté un tel dogme comme la Trinité 
pour laquelle il n’existe aucune autorité dans les 
Évangiles.’14

New Catholic Encyclopedia : 

La première utilisation du mot latin ‘trinitas’ (tri-
nité) en référence à Dieu se trouve dans les écrits 
de Tertullien (vers 213 apr. J.-C.). Il a été le premier 
à utiliser le terme ‘personnes’ (pluriel) dans un 
contexte trinitaire.15
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Cyclopaedia of Biblical, Theological and Ecclesias-
tical Literature : 

Étienne, quand il scellait sa confession avec son 
sang, a prié au Christ, ‘Seigneur Jésus, reçois 
mon esprit !’ dans Actes 7 : 59. Paul affirme qu’il 
a baptisé seulement au nom de Christ (I Corin-
thiens 1 : 18). C’est un fait bien connu que les 
premiers croyants étaient connus comme ceux 
qui invoquaient le nom de Christ (Actes 9 : 14, 
21 ; I Corinthiens 1 : 2 ; II Timothée 2 : 22). Vers 
la fin du 1er siècle et au cours du 2e, beaucoup 
d’érudits se sont convertis soit du judaïsme soit du 
paganisme au christianisme. Ceux-ci ont apporté 
leurs idées platoniciennes et leur pluraséologie qui 
sont entrées ensuite dans les écoles chrétiennes de 
théologie… Parmi les termes introduits dans la 
discussion de la doctrine de la Trinité.... Tertullien 
l’a traduit en latin par le mot trinitas.16

Encyclopedia Americana : 

Le mot ‘Trinité’ n’est pas dans les Écritures. Le 
terme ‘personnes’ (pluriel) n’est pas appliqué à la 
Trinité dans les Écritures.17

Toutes les cultures ont été baptisées au nom de Jésus.
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Les Juifs : 
 … Repentez-vous, et que chacun de vous soit bap-
tisé au nom de Jésus-Christ… (Actes 2 : 38)

Les Samaritains : 
 … Ils avaient seulement été baptisés au nom du 
Seigneur Jésus. (Actes 8 : 16)

Les Gentils : 
Et il ordonna qu’ils fussent baptisés au nom du 
Seigneur…  (Actes 10 : 48)

Pierre a enseigné : « … il n’y a sous le ciel aucun autre 
nom qui ait été donné… par lequel nous devions être 
sauvés. » (Actes 4 : 12)

Paul a enseigné : « Et quoi que vous fassiez, en parole 
ou en œuvre, faites tout au nom du Seigneur Jésus… » 
(Colossiens 3 : 17). Cela signifie baptiser au nom de 
JÉSUS ! Paul savait qu’il était impératif ou essentiel 
que les gens soient baptisés au nom du Seigneur Jésus 
pour être sauvés. C’est pourquoi il a ordonné aux 
disciples de Jean d’être rebaptisés au nom du Seigneur 
Jésus (Actes 19).

Jésus lui-même a choisi Paul pour être une autorité 
dans l’enseignement et la prédication des Écritures 
pour éclairer beaucoup de gens, comme indiqué dans 
Actes 9 : 15 : 
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« Mais le Seigneur lui [Ananias] dit : Va, car cet 
homme [Saul, dont le nom a changé à Paul] est un 
instrument que j’ai choisi, pour porter mon nom 
devant les nations, devant les rois, et devants les 
fils d’Israël. »

Ce n’est pas un homme qui lui a enseigné cette 
vérité ou révélation des Écritures (sauf pour la récep-
tion initiale de la vérité de la repentance, du baptême 
et du don du Saint-Esprit (Actes 9), mais c’était le 
Seigneur lui-même. 

Paul a écrit :

Galates 1 : 11-12, 16-17 
(11) Je vous déclare, frères, que l’Évangile qui a été 
annoncé par moi n’est pas de l’homme ; 
(12) car je ne l’ai ni reçu ni appris d’un homme, 
mais par une révélation de Jésus-Christ… 
(16) de révéler en moi son Fils, afin que je l’annon-
çasse parmi les païens, aussitôt, je ne consultai ni 
la chair ni le sang. 
(17) Et je ne montai point à Jérusalem vers ceux 
qui furent apôtres avant moi, mais je partis pour 
l’Arabie. Puis je revins encore à Damas. 

Beaucoup d’érudits croient que Paul était dans le 
désert d’Arabie pendant trois ans, étudiant l’Ancien 
Testament et étant enseigné du Seigneur Jésus par 
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révélation la nouvelle voie de la grâce et du salut, avant 
de commencer son plein ministère.
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« Car il y a un seul Dieu, et aussi un seul médiateur 
entre Dieu et les hommes, Jésus-Christ homme, qui 

s’est donné lui-même en rançon pour tous… »
–1 TIMOTHÉE 2 : 5-6

8
CONCLUSION

Il n’y avait pas de baptême salvateur jusqu’à ce que 
Jésus soit mort sur la croix et ressuscité ! Par sa mort, 
il a permis à l’humanité de se faire laver de ses péchés, 
ne nécessitant plus de sacrifices d’animaux pour les 
expier. Il est devenu la propitiation pour nos péchés !

Romains 3 : 24-25
(24) Et ils sont gratuitement justifiés par sa grâce, par 
le moyen de la rédemption qui est en Jésus-Christ. 
(25) C’est lui que Dieu a destiné, par son sang, à 
être, pour ceux qui croiraient victime propitiatoire, 
afin de montrer sa justice, parce qu’il avait laissé 
impunis les péchés commis auparavant, au temps 
de sa patience… 
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I Jean 2 : 1-2
 (1)… Nous avons un avocat auprès du Père, Jésus-
Christ le juste. 
(2) Il est lui-même une victime expiatoire pour nos 
péchés, non seulement pour les nôtres, mais aussi 
pour ceux du monde entier.  

Propitiation : l’action de propitiation ou d’apai-
sement de Dieu, obtenant ainsi la faveur divine ou 
évitant la rétribution divine.

Scofield Study Bible, KJV, page 1195 :

Christ est lui-même le hilasmos — le propitiatoire 
aspergé de son propre sang — celui qui, à notre 
place a si honoré la loi, en endurant sa juste sen-
tence, que Dieu qui avait toujours prévu la croix 
est prouvé juste de n’avoir pas ‘imputé’ les péchés 
d’Adam à Moïse (Romains 5 : 13) et les péchés des 
croyants sous l’ancienne alliance (Exode 29 : 33, 
note) et il est prouvé juste de justifier les pécheurs 
sous la nouvelle alliance.

C’est pourquoi, quand Jésus est mort sur la croix : 
« Et voici, le voile du temple se déchira en deux, depuis 
le haut jusqu’en bas, la terre trembla, les rochers se 
fendirent » (Matthieu 27 : 51).
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Scofield Study Bible, KVJ, page 1042 :

Le voile qui a été déchiré était celui qui divisait le 
lieu saint (où les sacrificateurs entraient) du lieu 
très saint où seul le souverain sacrificateur pouvait 
entrer le jour des expiations. Le déchirement de ce 
voile, qui était un type du corps humain du Christ, 
signifiait qu’une ‘route nouvelle et vivante’ a été 
ouverte à tous les croyants pour qu’ils puissent 
entrer la présence même de Dieu sans d’autre 
sacrifice ou d’autre sacerdoce que ceux du Christ. 

Jésus est devenu notre souverain sacrificateur et 
il a rendu possible à quiconque d’avoir le salut et le 
pardon des péchés. Il y a simplement trois étapes vers 
la vie éternelle :

1. Repentez-vous de vos péchés (mourir à vous-
même, devenir vivant à Dieu et à ses voies).

« Repentez-vous donc et convertissez-vous, pour 
que vos péchés soient effacés, afin que des temps de 
rafraîchissement viennent de la part du Seigneur, et 
qu’il envoie celui qui vous a été destiné, Jésus-Christ, » 
(Actes 3 : 19-20)

2. Faites-vous baptiser au nom du Seigneur Jésus 
(être enseveli avec Christ par le baptême, être lavé de 
vos péchés).
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« Et maintenant, que tardes-tu ? Lève-toi, sois bap-
tisé, et lavé de tes péchés, en invoquant le nom du 
Seigneur. » (Actes 22 : 16)

3. Recevoir le Saint-Esprit en parlant en d’autres 
langues comme l’Esprit vous donne de vous exprimer 
(ressusciter dans une nouvelle vie, être rempli de 
puissance, devenir une « nouvelle créature » dans Jésus 
Christ). Les choses anciennes sont passées ; toutes 
choses sont devenues nouvelles !

« Comme Pierre prononçait encore ces mots, le 
Saint-Esprit descendit sur tous ceux qui écoutaient la 
parole. Tous les fidèles circoncis qui étaient venus avec 
Pierre furent étonnés de ce que le don du Saint-Esprit 
était aussi répandu sur les païens. Car ils les enten-
daient parler en langues et glorifier Dieu. » (Actes 10 : 
44-46)

Ce plan de salut initial est la mort, l’ensevelisse-
ment et la résurrection !

Vous devenez une « NOUVELLE » personne en 
Christ après avoir obéi aux enseignements du plan 
de salut donné dans le livre des Actes.

« Vous tous, qui avez été baptisés en Christ, vous 
avez revêtu Christ. » (Galates 3 : 27)
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« Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle créa-
ture. Les choses anciennes sont passées ; voici, toutes 
choses sont devenues nouvelles. » (II Corinthiens 
5 : 17)

Le livre des Actes est un récit de la naissance de 
l’Église ! Il raconte comment les gens sont sauvés ! Les 
épîtres et une grande partie du Nouveau Testament 
nous enseignent comment rester sauvé, et comment 
traiter les problèmes et les situations qui se présentent 
à nous. Ils nous donnent les instructions, les avertis-
sements et bien d’autres choses merveilleuses, mais 
le livre des Actes raconte les Actes des Apôtres. Ces 
derniers ont été envoyés par Jésus pour répandre son 
Évangile !

Joignez-vous à l’apôtre Paul comme il a écrit dans 
I Corinthiens 2 : 2 : « Car je n’ai pas eu la pensée de 
savoir parmi vous autre chose que Jésus-Christ, et 
Jésus-Christ crucifié. »
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9
 ÉPILOGUE

Ce livre parle de Jésus, de sa doctrine de baptême 
et de son nom, car il est Dieu et le Père de tous.

Une partie de la prière du roi David à Dieu recon-
naît sa grandeur et son omnipotence, et le fait qu’il 
n’y en a qu’un Seul : 

« Que tu es donc grand, Éternel Dieu ! car nul n’est 
semblable à toi, et il n’y a point d’autre Dieu que 
toi, d’après tout ce que nous avons entendu de nos 
oreilles. … Que ton nom soit à jamais glorifié… » 
(II Samuel 7 : 22, 26)

Son nom a été révélé par l’ange à Marie : Jésus !
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JÉSUS est tout !
Pour les :

Affligés : Il est le consolateur (Matthieu 5 : 4).

Agriculteurs : Il est le semeur et le Maître de la 
moisson (Luc 10 : 2).

Architectes : Il est la pierre angulaire (I Pierre 2 : 6).

Artistes : Il est plein de charme (Cantique des  
Cantiques 5 : 16).

Astronomes : Il est le soleil de la justice 
(Malachie 4 : 2).

Avocats : Il est le conseiller, le législateur, le  
véritable avocat (Ésaïe 9 : 6, I Jean 2 : 1).

Banquiers : Il est le trésor caché (Matthieu 13 : 44).

Bâtisseurs : Il est le fondement solidement posé 
(Ésaïe 28 : 16).

Bijoutiers : Il est la perle de grand prix  
(Matthieu 13 : 46).

Boulangers : Il est le pain de vie (Jean 6 : 35).

Cœurs brisés : Il est le guérisseur (Psaume 147 : 3).

Éducateurs : Il est le grand enseignant (Jean 3 : 2, 
SG21).

Électriciens : Il est la lumière du monde  
(Jean 8 : 12).

Étudiants : Il est la vérité incarnée (I Jean 5 : 6).
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Fleuristes : Il est le narcisse de Saron  
(Cantique des Cantiques 2 : 1).

Géologues : Il est le rocher éternel  
(I Corinthiens 10 : 4).

Horticulteurs : Il est le vrai cep (Jean 15 : 1).

Ingénieurs : Il est la route nouvelle et vivante 
(Hébreux 10 : 20).

Isolés : Il est tel ami plus attaché qu’un frère  
(Proverbes 18 : 24).

Journalistes : Il est une bonne nouvelle d’une 
grande joie (Luc 2 : 10).

Juges : Il est le seul juge juste (II Timothée 4 : 8).

Jurés : Il est le témoin fidèle et véritable  
(Apocalypse 3 : 14).

Médecins : Il est le grand médecin (Jérémie 8 : 22).

Menuisiers : Il est la porte (Jean 10 : 7).

Oculistes : Il est la lumière qui éclaire les yeux 
(Proverbes 29 : 13).

Ouvriers : Il est celui qui donne de repos  
(Matthieu 11 : 28).

Pécheurs : Il est l’Agneau de Dieu qui ôte le péché 
(Jean 1 : 29).

Personnes tristes :  Il est la résurrection et la vie 
(Jean 11 : 25).
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Philanthropes : Il est le don ineffable  
(II Corinthiens 9 : 15).

Philosophes : Il est la sagesse de Dieu  
(I Corinthiens 1 : 24).

Politiciens : Il est le trésor de toutes les nations 
(Aggée 2 : 7).

Prédicateurs : Il est la Parole de Dieu  
(Apocalypse 19 : 13).

Prêtres : Il est préfiguré dans le Tabernacle  
(Exode 25 : 8).

Sculpteurs : Il est la pierre vivante (I Pierre 2 : 4).

Serviteurs : Il est le bon maître (Matthieu 23 : 8-10).

Théologiens : Il est le chef et le consommateur de 
notre foi (Hébreux 12 : 2).

Et pour les chrétiens : Il est le Fils du Dieu vivant, 
le Sauveur, le Rédempteur et le Seigneur qui nous 
aime !

– AUTEUR INCONNU
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